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Le feuilleton « Mons en Mieux» raconté par s~s ~<;teurs
E t l, porte est touJ'our,~0'11- n.10lltre. se,ç hnl/tes•. n rans en cou Isses. ; • t" ,",

. . l'crie, On a negociepen- en Ill? lere socw-~w.
Meunier et Bouchez assurent. dall! plus (il, su' moÙi nmmque, de de,ve.
« Il y avait accord à 100 %. avec le CDH, on avait . IOp~en.len~ tcmto-
L f CDH t un acclll-dà 100 % sur rial. commercutl, Mal,~.Jc nea:clus au-
. e re ~s es Ic prqjet et à l'arrivée, l'une alliallc~ après les,é~cclion,s,avec ü
inexplicable. }) ils di,çml non pour wu PS,leCDH, a une condl/lOn: SI un parti,
•. Elle:« Ni Lutgen ni moi raison totalemenl ine.l'- 0 la majorfté ~lb"olue.le PS oUJJOI~l'q.ulJl

1" d 'f 'plimble. pas nous, z1n.lJaura pas de'negocwtwn,
n etlons e mauvaise 01.» ml' il faut respecte!' l'électeur et PO,I
•. Lui: « Le CDH est Inexplicable? prendre U1l alibi dans SOllliacà dos.
le partenaire naturel du MR.» G-L.B. Totalement! Et,

soit dit l'II plISsant. on
mr fait beaucoup de le-
çons sur l'éléf;allce,
mais moi, depui,l la dé-
cision de l'AG du CDH,
je n'ai plus eu aucune rlOllt'ellede per-
sonne.

EN"TRTIlEN _

A 24 et 31 ans, ils font l'actualité
depuis dix jours. Ils? Opaline
Melmier et Georges-Louis Bou-

chez. La première a décidé de rejoindre
la liste pluraliste du second, « Mons en
Mieu.x", pmu les prnchaines élections
communales. Pour cela, elle a été privée
de ses titres et fonctions au CDH et ne
pourra se revendiquer de son parti au
scrutin. Le libéral, lui, n'a pas réussi à
cOIl\'aincre toute la section humaniste
montoise de le rejoindre. Et au-delà
d'un enjeu local, c'~st tout le CDH qui
s'est enflammé pour « l'affaire ", se divi-
sant et débattant sur la place publique.
Entre débat de fond et de forme, gué-
guen'es internes et entre partis. et que-
relles d'ego, L'improbable duo nous ra-
conte les coulisses de cette affaire.

Avec quelques jours de recul, quel
regard portez-vous sur « l'affaire » ?
Opaline Meunier: J'ai été très .surprise
dl' l'ampleur que ça a pris. Je crois quc
ce qui (J amené cette agitation, e'e.~tle
fail que les midius, et une partie de la
population. sont en attente de gens qui
ea.lsent les eodeB,I"a.'isemblmtpour des
idées au-delà de$ pa.rtis ou de,~pero
salines.

Les gens n'attendent pas forcément de
tel/es « guerres }I internes ou d'ego ...
O.M.: Qumul IllI parle d" querelles
d'ego. çall'ajamais été le mien! Moi, je
les ngl'ette etje regrette que le linge sale
n'ait pas élé lallé enfamille.

À refaire?
O.M.:À refaire,je repœndrais 7a même
décisùm. même en fonnaissant le prU:.
La scule chose qur je ferais différem-
menl, c'est la cam. les intervien's à
l'avunce. Je ferais peut-être plus .sem-
blant que la décision n'était pas prise!
(rire.ç)

Votre regard à vous?
Georges-Louis Bouchez: Ce qui me lié-
sole dan .• le.• rfa('(ions, c'est que tout le
"wllde porte de grand"
discour,~sur le change·
ment, mai.~ dès qu'une
oceasion de sortir du
cadre se pdsellte - à
Mon" Ill/e challce esl
donnée defaire quelque
chose de différent -, les
f·ielU' r~fle.re~ re-
prennent le dessu".
Maisje n'ai ni n~gret,IIi
rancœur: ui animosi/i
envns personne, Et la

Personne au COH, à aucun niveau, ne
vous a signifié le refus de la section de
rejoindre Mons en Mieux?
G-L.B. Non, personne . .le l'ai décoln'crt
da T'Witter et l'article d'Eric Dqfet!
Aiois qu/want l:AG.j'avai .• eu des ap-
pels et échanges de SMS mlel' tout le
monde, au niveau local jusqu'au plu,1
haut.
O,M.: Pendanl I:AG, il a été dit que
100 % des revendications CDH avaient
été ocœptùs. Ratùmnellement, il n);
ar'ait aucune mi,lOI!.de nepas ,lJal/e-r.Le
l'este,eest des ftats d'âme. cest su~jeetif.
G-L.B. : .le l'mis qu'i! y a eu une pell l' de
l'inmnnu, lwe volouté de l'Ol/',ervercer-
tain", liens at't'c le 1'S. Il e8l't'rai que/ai
choisi une ligne de rupture (/t'ee le PS,
parce qu'en tallt que str/œture de pou-
t.oil; le PS e.•t deuenu unfrein pOUl'la
Wallonie. JI contrôle tout, l'crmuille
tml_t,est sclérosé par tant d'arlllées de
pouvoir. avec un mfeanisme dientéliste.
Certaines personne" auxqlœlle.~OT/a df-
mUT/dédefig'1lrerSUI" notre liste OT/treçu
de8 coups de .fil derrière sur le mode
" rappelle-toi pour qui lu travailles» !
O.M.: .l'ai reçu des soutiens de gens qui
m'ont dil:« Je vot"1'lllpour toi, mais je
travaille il la provin ce.je ne pelU' pa.~le
dire» !C'est llllt' dalilé, pas un mytlle,

Voilà qui renforce
l'impression que
vous menez un
combat personnel
contre un homme,
Elia Di Rupo ...
G-L.B. ; J'en ai
II/arre de ceUe cari-
cature! Le ,<]/stème
que dét'eloppe le 1'8
à Mons, Clw demi et
Liège. je Ile l'ai ja-
mais vu il ce point
ailleurs. Et ce sont
7e,.trois régio//s qui
Vllt le plu.~ gms re-
tard de dét'e1oppe'-
ment. MOI! combat,
c'eM pOlir nw ville,
ma l'égioll, pas
clmtn' un !tomme Int
IHl parti. Mais oui,
me,~ propositÎlms
visent à mettrefin à
111I 'W8lème qui a
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Une alliance Di Rupo-Bouchez après les
élections, vraiment?
G-L.B. Pourquoi pas? Ce qui compte,
c'esl le }Jrr!jet.Mais si c'e.~tpour appli-
quer la même politique, c'e.,tnOIl.

Vous pensez qu'on Vil vous croire?
O.M. : En [oui l'US,moi,je l'ai au !
G-LB. Au moins, il /1cna une! Avec "ICI

m~re, çafait dew>:!
O.M. Il }:1lI[ arrêter de caricaturcr
Georges-Louis. Pourquoi ne pourrait-il
.lJavoir Ul! aClYJrdentre une liste plura-
li.~teet um' li,~tesocialiste, il n:r;a rien
d'il/compatible par essCIlee.Il.làut Ul/
équilibre entre lesjorces à la ville, Mons
en MieuJ.' n'est pas la Ii.•te dc Georges-
Loui,., ni celledu MR,je ne SUiBpas MR
du tllUt, D'aillwrs, j'emménage bienttÎt
at'ec mail compagllOn à Mons, et on a
l'intention d'acC'lteillir de.~ rifugié.s du
pan Maximilien. ce qui n'est pas tdB
MR...
G-LB. : Il est h'ident que le PS. dans sa
cmifigumNorl actuelle, l'a uvoi?' beau-
{:Oupde mal il intégrer les principes dt'
Mon>!en MiellJ.', Ulle nlt{jrlrité altema-
tit,'CIlleparait donc plu.'ienvùageable,

Revenons-en au COH: que lui aviez-
vous concédé pour tenter de le rallier?
G-LB. : ,J'avais propo,.é 15 places sur la
h.te, dont 5 .lUI'les 10 premières. Pa1'C!'
qllïlll aVilit line craillte, dun8le chl:fdu
CDH, de totalrment di"par'aÎtre. JilvaiN
même profHJséque le logo CDH plûs8e
appuraître il côté de.s candidats CDH
$urles IraetsMonsen Miewl'.Au niveau
logistique. les mo,IJIJll,~.finallciersétairnt
partagés rn/re le,~45 canc!ùlats de ma-
nièn' équitable. Tl.r;avait au.~sico-déci-
sion ellire l'échroine CDH Savine Mou-
cheroll et moi, Et Cil terme" de cammu-
nication, des thèmeN qui llli slllli chers
lui étaient rf8err.'és (.famille, a$s()cia-
lion, clliture). Sllr lefmrd. j'avais pré-
senté la philosophu' générale de Mon.~
CIl Miela', IfS gl'tlnde.s orientations, re8
Ihémlltiqllt'[;,et ml leur (J demandé leurs
correction" el lellrs demandes.

Quand la négociation coince-t-elle ?
G-LB. el O.M.: Durantl:AG du CDH,

Pas avant?
G-L.B. Je n'ai aucun élément me pennet-
taut de le pertser. Le chr;{de groupe Yt"Cs
André ltvait dit Il des élus MR qu'iL;
iraient (lVt'C IlfI1lS. Moi,j'avais régulière-
ment Savine Moucheron au téléphone.
Le ,~amedi précédent I:AG. le ministre
Carlo Di Anlanio m'a appelé pOlir me
dir'e: "On Tm avtlTrœr plutôt dans ce
sens-IIi", Lilprès-midi même. j'ai l'Il des
contacts avec Benoît Lutgen qui me dit :
"Net'inq/l iêlepas, Carlo gère çapour 1111
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mieu,l .... Savine Jo.lo'llchemn avait reru
un mmldat de SOli bumau c:I'Ù'utif pOll1'
nép;oder, elle a obtenu 100 % de ce qu'elit'
ûem.andait, pourquoi dès lors n'a-I-elie

pas demandé à son AG de la ,~olltenir ?
C'est quoi cejeu de dupe.! ? Un moment,
on doit el/gager .la responsabilité. Moi.
je laifait deval/t ma section MR.
a.M. : George,,-Louis croil tellement au
projet qu'il était prêt à donner ùlOrmé-
menl pour rassembler un groupe poli-
tique dl' plus . .le ne me serais paR
mouillée sije n'avais pa,l tmuré du rcs-
pect. Ce n'était pas du marchandagc,
mais accord",. unit ju#e place au CDH.

Ave~ UI'1peu de re~ul, quel regilrd vous
portez sur le COH?
a.M.: J'ai Illl joke1' ? (rires) (Silence).le
pense que j'ai cristallisé et pa};é trè.q cher
de.' pmblème.q qui c:dslait'nt en inteml'
depuis longtemps. Je pense que ni Be-
Iloît Lutgen ni I1wi nUvol1., été de mau-
va/seJoi 011 n'at!ons pensé à mal, qu'on a
essayé defaire au mielJ;1'.Mais l'est t'mi
que les lâchages internes ont été assez
violents, mais les smltiellR ont aussi été
e,l'ceptÏ(mnels el inattentlll<~.

VOU5Pilrleriel d'une certiline lâcheté?
a.M.: (long silenC/!, Bouchez .9()urit:
" .Jepeu~' le di re pour loi ,,).le pense que
la position du natio-
nal n'était pas facile.
entre ma positùm
d'cmplo.lfée du parti el
celle de fa .section. Et
qu'i! a fil{[U préserver
la chèvre et le chou. La
conclu.9ioll du bu reau
politique me cou vient :
Je /le pell<l' pas me re-
vel/diquer CDH aU,l'
communale.ç, mais.Je
/le suis pas e'l'clue du

parli. En inteme, je
pense qu "il., se sout
rendu compte que Je
n'avais ptlSfiwté. Tout
{" mOllde .mvait, des
moi" à lavancc, que
j'i rais cwec Georges-
Loui.9. Et quand il.qont
com.pris que je ticn-
drais bon quoi qu'il f'1l

cOlÎte, je crois qu'ils se
.,ont dit: «Merde, on
va det'oir gérer, tl'OU-
ver mwfaçon de ména-
ger les deu:c. "

Et votre regilrd à vous,
sur le COH?
G-L.B,: .le l'roi" que le ('DH doit être
notre pllrtenaire naturel.

Pour Mons?
G-L.B.: Pour Mons, pour la Wlûlonie,

pour le pays. Cal' SUl' fe/ond, nos points
dl' eont!crgencc sont beaucoup plus im-
pMtants qu'avec n'importe quel autre
par'ti. Partout où Je petu', je militerai
pour des alliances entre Tt, MR et le
CDlI. que ce soit amnt ou après le., élec-
tions. J'ai une gmncle estime et Ul/I'

amitié pour Maxime Prévot qui a IUle
vision, e.~t un gestionnaire dt! qualité.
C'était une belle découm,rle aussi df' tra-
vail/I'r uv/'c Benoit Lutgen el j'ai tOI/-
jours beaucoup de respect l'our ses idées,
sa d,lfna1lliquf', sa tl/sion. Maisje PelIS/'

que le patti est coupé en deu.T: il .1} a
tmls quatre pl' l'son nes, don t j'ai cité
dell<l:p'rincipult,s, qui ont une tlision
pOli/' le dlvcfoppemenl de la Walimlie et
um: t'olonté de rupture ..mais il.1f a aus-
si. malheureusement. pour des raisons
ilistoriqlm de l'èr/.' Mi/quet, des .fi'eins
terribles. Donc c'est un parti qui avance
cn permanence avec' lUI piedsurl'aœéli-
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mteur et lm pied SUI' lc .frein. Je pense
qu'il va det'oir trancher une hlmnc fois
pou l' toute.~. entre l'ère de œntl'e-gauclle
très proche du l'S, et un Benoit Lutgen
qui veut aller de l'aulre l'6Ur. Quitte il CI'

qu 'il.1Jait ulle dsure.

EI'12019, vous pour-
riez être sur une 1iste
COH?
a.M. : .le ne sa/s pas
si je "erai elwore en
politique; .9i ça dure
encor/' 9 TIleri,9camme
ça, jitrréte .' On lIerra
aussi où Cil sera le
CDH l'II 2019: la
lixne politique aura-
t-elle changé, le logo?
AUI'Cl-t-il p,'is 10 %
O'l/ implosé? On 1lC
.<ait pas. Mais toutes
clwses étant égules
par ailleurs. je porte
toujours les vuleurs
CDH, ils ne m~mtpas
viré, dOTlcje ne t'ois
pas pourquoi je ne le
Jemis pas. Mais je Ile
penu pas que toutes
lcs chose.9 seroll t
égales ...

Vous ne serez pas au
MR?

'aja/llaix été le plan._
Propos recueillis par

MARTINE DUBUISSON

ANALYSE
On parie déjâ sur leur rupture ...
Ils sont volubiles, impétueux, sûrs d'eux. Rieurs,
ironiques, prêts 11 dire leur fait. En retenue
quand il le faut, rentre-dedans par nature, en
tout cas pas sans répondant. Et (très) loin de la
langue de bois de certains de leurs aînés ...
On prédit à ces deux-là un duo qui fera long
feu, On dit de l'une qu'elle est mal1ipulée, de
l'autre qu'il n'el1 fera qu'une bouchée lorsqu'il
n'aura plus besoin d'elle. Et au CDH, les paris
sont ouverts sur le moment de leur rupture. le
feu et le feu, ça ne pourrait qu'entrilÎner ul1e
explosiol1 ... En attendal1t, Opaline et Georges-
louis sont complices. Meunier et Bouchez
semblent se faire confiance. Sans se ménager.
Un duo sans énormément d'expérience, mais
sans complexe, Avec la volonté de faire de la
politique autrement, quitte à passer pour des
dOl1neurs de leçol1s malgré leur jeune âge, Et
qui assume ses choix. Au mépris de ceux qui
n'en font pas autant. Eux qui ont déjà appris à
prel'1dre des coups, et à les rendre.
Ils plaisent pou r leur audace ou irritent par leur
arrogance. Entre courage, témérité et insolence.
Mais au-delà de leurs ambitions et de leur
bagout, ils ont tout à prouver. Elle n'a jamais
été élue. lui existe médiatiquement, mais doit
encore réussir au"delà et en dehors de sa
guerre ouverte avec celui dont il ne prononce
pas le nom.
l'avenir dira ce que la politique leur réserve et
ce qu'ils réservent à la politique. En attel1dant,
bienvenue dans une interview atypique.
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personnalité « Vous croyez que j'ai peur de lui? »
et « Elle existe sans moi»

Parlons de vos personnalités, puis-
qu'on dit qu'elles ont beautoup joué
dans le refus du CDH montais de
rejoindre «Mons en Mieux », Opa-
line Meunier, vous ëtes manipulée
par Georges-louis Bouchez?
O.M.: On 1lI'amême dit que j'étais
anwureuse! C'e.~til lu fois sexiste,
s7lob et paternali,·te, Je sul.s une
jeunefemme de 24 ans, doncje n'au-
rais pus de projet politique, d'opi-
ni/Hl il moi et je ne serais pas ca-
pable de prendre de décL~ionsCOli/'Q-

~euse8 et de tenirjusquau bout salis
plier, sans avoir derrière quelql/un
qui lire lesficelles. C'e,ste;ractement
ce dont/avais besoin pour être mo-
tivée il continuer! Si Jut,ais été un
homme ou si j'avais 5 ans dl' plus,
jamai8 011 n'aurait dit tout ça. C'est
bien la preuve de cequi Ile l'a pa" en
politique. qu"il.tèmt II/le autp'e ma-
nière dejuire de la politique. Moi.je
suis tout il fai! certaine de ne pa8
m'oir été m.anipulée.

Vous n'avez aucun doute?
O.M.: Non, pas s'ur le fait que
Georges-Louis ait été réglo. J'ai été
pendard trois ans il la tête de
50.000 étudiants, ell bras de fer
('ons/ant avec le Illinish',e .Jean-
Claude Marcourt, .'ous cro.yez que
j'ai peur de lai? C'est vraiment me
sous-estimer de croire qu'oll Ile va
pas gueulu d'égal à égal si on Il'est
pas d'accord IIll s'ill! a lin problème,
Je eonuuis ses dçfcwIs. Et je sai.s où

il habite, je peu,!, aller crever ses
pne<lss'il,fcàt le mlirillle!

Il pourrait ne pas vous laisser beau-
tOUP d'espace par exemple ...
D.M,: C'est possible, mais je nt' vois
pas pourquoi cela nuurail jJUs pu
arr'iverau CDH aus8i.Au CDH au,s-
"i, il aurait pu .IJ avoir des tensions
internes.
G-L.B.: On voit le caradère d'Opa-

lirH',,m visibilité médiatique, sa ca-
pacité à exister .mns moi.
O.M.: Les p1'Ochains nwis. tout le
monde va Ure à l'ajJût dl' «ah, ça ,1/
est, ils se son/ lfi.SputÙ!» Il est
temps d'admettre que Geor{!;es-Louis
n'est pas la caricature invlt'(lble que
l'onfait de lui. Il ulmefrcmchise, un
coté gl'arule gueule . .'1.000 idées il la
minute. Ilfaut accepter qu'il /1 ait
des' persVlI1l.ulités différentes. Il est
plus jeune, il lie répond pus aux
mêmes ('odes de ('Ommullù:atÙJ/IqUt'
les Louis' Michel, Gu,y Verhqfi'tadt
ou Laurette Onke/inil'. Il vu jal/oir
8:1}habituer, car des genR comme lui,
i! tlU ,1} en avoir de plus en plus.

Au COH, on dit effectivement que
c'est votre personnalité, Georges-
Louis Bouchez, qui a rebuté la sec-
tion montoise et empêché l'accord.
Vous l'admettez?

G-L.B.: Quand Oll ne veut plus de
son chien, ml trouve UII bâton . .Je
pen,se que c'est lwaimellt Uli pré-
te,rte. .le ne l'a('cepte pus pOlir une
misoll simple: ceu.t' qui se SO/ltpro-
noncés en AG ell ce sen.~ ,wmt de,ç
gells avec qui je liai jamais tra-
vaillé. Et !'eU'I' a.'ec qui j'ai négocié,
(lU niveau national lm local, .'01lt
arrivés at'ec des a priori, ct, au
terme de la /légociation, ils étaù'nt
embêtés de ne pout'oir admettre que
ça n'allait pas. Les point,' ont été ac-
ceptés,OII a respecté fout le monde,je
n'ai attaqué perSIlI/ne... C'est dOllc
un prétexte tellement .facile. C'est la
caricatun; que le PS.f/lit en perma-
nence, « il est impossible. destruc-
teur, on ne peut trat'ailler avec lui.»
Le problème de la méthode. c'est
qI/ 'llIPm ('/l,songerépété 100.f()is n'est
pas la vérité mais ell prClld les ap-
parence.s. C'est une stratégie d'at-
taque étant dOl/né qu'ol1 na pas pu
me critiquer sur mon bilan d'éche-
t'in ou de député, et que je n'ai pas

de casseroles. Jllssume lafaçon dont
je 111/' comporte, mai,s je crois at'oir
démontl'é que je peu!l' tl'avuiller,
dans une structurc d'avocats, au
parti, au Parlement wallon. même
sUe suis.filrt l'IIgucule.
O.M.: DéerédibiUsCl' la pl'T,WnTle
plutôf que de discuter son projet est
un mécanisme usé, On t'a connaître
une cumpagllc très dure. très sale. _

'.OpOI recueillis pa.
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